
La Présidente, 
le Conseil d’administration de l’Association 

des Amis de Max Jacob, 
vous prient de bien vouloir assister à 

l’assemblée générale annuelle 
de l’association

samedi 5 avril 2014 
de 18 heures précises à 22 heures

&

 aux cérémonies du 70e anniversaire 
de la mort de Max Jacob

dimanche 6 avril 2014

de 10 heures précises à 12 heures

Saint-Benoît-sur-Loire
 (Loiret)

SAMEDI 5 AVRIL

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 
18 heures précises - 19h15 
« Ancienne Mairie », Saint-Benoît-sur-Loire
Place de l’Université (face au Monument aux Morts)
en présence de M. Gilbert COUTELLIER, maire  
de Saint-Benoît-sur-Loire (2008-2014)
et de M. le Maire de Saint-Benoît-sur-Loire

h 	rapports annuels de l’association
h 	remise à la ville du tableau Max Jacob de Catherine Raffenberg 

par l’artiste 
h 	remise à la ville de la copie du portrait de Max Jacob  

de Modigliani (1916) par Alain Ségal 
h 	remise à la ville de la digigraphie du dessin La Visitation 

(décembre 1937) issue de la collection André Sauvage- 
Max Jacob (Médiathèque d’Orléans) par Les Amis du  
Musée d’Orléans.

COLLATION GOURMANDE : 19h30
Réservation obligatoire auprès du Vice-président (18 €/personne)	

CONCERT : 20h30  
Émoi des mots : Melaine Favennec chante Max Jacob
Salle Robert Souesme, 11, rue de Tholey, 
Saint-Benoît-sur-Loire
Entrée gratuite
Melaine Favennec a longuement lu et médité Jacob : il est au cœur  
de sa poésie mélodieuse. Rock et blues, voix chaloupée et voilée  
des embruns de la vie, ce drôle de breton au prénom de rivage  
et aux yeux transparents, a reçu la magie du poète. 

Concert programmé par l’École de Musique  
de la Communauté de Communes Val-d’Or et Forêt  
en partenariat avec l’Association des Amis de Max Jacob.

DIMANCHE 6 AVRIL

70e anniversaire 
de la mort de Max Jacob, 

poète mort pour la France. 
Né de famille juive à Quimper le 12 juillet 1876, baptisé catholique 
en 1915, il a résidé à Saint-Benoît-sur-Loire de 1921 à 1927 puis 
de 1936 jusqu’à son arrestation par la Gestapo le 24  février 1944. 
Il meurt à Drancy le 5 mars 1944 et repose, depuis 1949, « dans les 
plaines fertiles de l’Orléanais » au cimetière du village ligérien.

Hommage républicain

Monument aux Morts
Saint-Benoît-sur-Loire

10 heures très précises

en présence 
des élus, des représentants de l’État et des personnalités 

civiles et militaires
h 	allocutions
h 	dépôt de gerbe
h 	salut aux associations patriotiques

Cérémonie sous barnum. Chants interprétés  
par la classe de chant lyrique de l’École de musique 
de la Communauté de communes Val-d’Or et Forêt. 

Cortège conduit par Valphonie vers la basilique

Hommage religieux

BASILIQUE  
DE SAINT-BENOÎT-SUR-LOIRE

11 heures
présidée par 

Monseigneur Jacques Blaquart 
évêque d’Orléans 

MAX JACOB 1944-2014 : VIE ET MORT D’UN ARCHANGE FOUDROYÉ

Pour régler votre cotisation, réserver, confirmer :

M. Alain GERMAIN, 
Vice-président/Trésorier

8, rue du 144e R. I., 33000 Bordeaux
05 56 96 71 63 / 06 87 32 68 79

alain.germain2@gmail.com
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Cérémonies du 70e anniversaire
de la disparition de Max Jacob
(Quimper 1876-Drancy 1944)

Association des Amis de Max Jacob
associationmax-jacob@wanadoo.fr
02 38 35 58 97 / 06 59 96 71 85

COMMÉMORATION

2014

« Pourquoi notre époque apprécie-t-elle les commémorations  
au point que l’on pourrait presque dire qu’elle ne peut s’en 
passer ? Serait-ce à cause du poids accablant de détresse  
qui suscite l’envie d’échapper (…) à l’atmosphère grise  
et oppressante du présent (…) ?
Une telle fuite du présent ne serait qu’une façon bien stérile  
de commémorer et nous sommes en droit de supposer  
que ce regard vers le passé naît d’une exigence plus profonde  
et plus saine, quoique parfois implicite : une génération dans  
la misère de son esprit et le désir de l’Esprit, se tourne partout  
où l’Esprit un jour a jailli en plénitude, afin de s’y désaltérer.
Et c’est une pulsion salutaire. Car l’Esprit est vivant, il ne 
meurt pas. Là où il a été un jour à l’œuvre, modelant les vies  
et les créations humaine, il ne laisse pas derrière lui que des 
mémorials sans vie mais il y est présent par un mode d’être  
mystérieux, à la manière d’un brasier couvert et bien caché,  
qui s’embrase vivement d’un seul coup, qui rayonne et propage  
le feu dès qu’un souffle vient, en le caressant, lui redonner  
vie. (…) Les âmes qui s’ouvrent à son action sont la matière 
qu’il embrase et où il devient puissance qui modèle, qui aide  
à maîtriser et à façonner la vie présente. »

Édith Stein, « De l’art de donner forme à sa vie 
selon l’esprit d’Élisabeth de Hongrie », Source.

SOUS LE HAUT PATRONAGE DE
MONSIEUR FRANÇOIS HOLLANDE
PRÉSIDENT DE LA RÉPUBLIQUE


